
 

 
 

FOIRE AUX QUESTIONS : 
 

« ‘Que Votre volonté soit faite sur la terre comme au ciel’, est-ce que cela veut 

dire que je ne dois plus avoir de volonté moi-même ?» 1ère partie de la réponse 

 
 Pour bon nombre de chrétiens, accomplir la volonté de Dieu consiste essentiellement à 

se conformer aux Commandements du Décalogue et de l’Eglise. Mais tout ceci n’est que le 

minimum vital, sans lequel on s’éloignerait de l’amour véritable envers Dieu et les autres : 

« Celui qui a mes commandements et qui les garde, c’est celui-là qui m’aime. » Jn 14, 21. 

 

 L’union de volonté – c’est-à-dire notre volonté accordée à celle de Dieu – déborde 

largement l’obéissance aux préceptes de la loi. Elle consiste à vouloir ce que Dieu veut ici et 

maintenant, à répondre aux appels intérieurs de l’Esprit, ceci afin de vivre en lui telle 

situation, analyser dans sa sagesse tel événement, accueillir sa force pour traverser telle 

épreuve, recevoir ses paroles pour parler en telle circonstance… Il serait dommage que cette 

union de volonté, qui s’identifie finalement avec la vie dans l’Esprit, soit considérée par 

beaucoup de pratiquants comme un « extra » réservé aux consacrés et autres fous de Dieu […] 

 

 L’union de volonté, une vie sous la mouvance de l’Esprit, n’est pas la propriété 

exclusive d’une élite spirituelle. Elle constitue l’essence même de la vie du baptisé. 

D’ailleurs, lorsque saint Paul enseigne les fondements de la vie en Christ, que ce soit auprès 

des anciens ou vis-à-vis des nouveaux convertis, il n’a pas deux discours différents. Il les 

invite tous à vivre sous la conduite de l’Esprit : « Laissez-vous mener par l’Esprit. » Ga 5, 16. 

 

 La vie spirituelle du Christ confirme notre conviction selon laquelle l’union de volonté 

se confond avec une vie sous la conduite de l’Esprit. Rien d’étonnant à cela puisque la vie du 

chrétien n’est rien d’autre qu’une imitation, plus exactement une participation à la vie même 

de Notre Seigneur : « Ce n’est plus moi qui vis, mais le Christ qui vit en moi. » Ga 2, 20 […] 

 

 Cheminer vers l’union de volonté a quelque chose de la dégustation d’un artichaut ! 

Avant d’en atteindre le cœur – le meilleur – il faut commencer par en retirer les feuilles une à 

une ? Avant d’atteindre le cœur de l’union de volonté, il faut apprendre à se conformer à la 

volonté de Dieu à travers les petits riens de la vie. Pas de grand oui sublime qui ne soit 

préparé par d’innombrables petits oui à travers des choses insignifiantes. Impossible de 

devenir virtuose sans séances laborieuses à faire et refaire des gammes. C’était l’avis souvent 

donné par mère Teresa à ses religieuses : « Vous ne serez pas prêtes à dire ‘OUI’ aux grandes 

choses si vous ne vous exercez pas à dire ‘OUI’ aux mille et une occasions d’obéir qui 

croisent votre chemin au cours de la journée. » (in Quand l’amour est là, Dieu est là) 

 

(à suivre… la prochaine fois : conseils pratiques) 
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